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ÉCONOMIE

Les trophées de 

L’ESS

Dans la foulée de son supplément économie so-
ciale et solidaire de novembre dernier, Mag2 Lyon 
a réuni un jury de personnalités qualifi ées, qui ont 
sélectionné des candidats pour les huit catégories 
de ces trophées. Ils ont été remis lors du 4e Forum 
de l’emploi et des métiers de l’ESS, qui s’est tenu le 
25  novembre à l’Espace Tête d’Or de Villeurbanne.

MOBILISATION TERRITORIALE 
Cette catégorie vise à distinguer une collectivité locale particu-
lièrement dynamique dans l’accompagnement des structures 
de l’économie sociale et solidaire. Après le Grand Roanne l’an 
dernier, le jury a retenu la Communauté d’agglomération 
du Nord-Isère. Créée en 2007, la Capi rassemble 21 com-
munes et elle a décidé de mener une action spécifi que pour 
l’ESS depuis 2009. Après un premier diagnostic, elle a signé 
un accord avec MCAE, représentant dans l’Isère du réseau 
France Active, qui accompagne notamment les porteurs de 
projets ayant des diffi cultés d’accès aux crédits bancaires. 
“On traite l’ESS avec la même considération que l’économie 
traditionnelle, car on estime qu’elle peut être créatrice d’em-
plois et de services à la population”, précise Nicolas Sielanc-

Mag2 Lyon a organisé la deuxième édition des tro-
phées Rhône-Alpes de l’ESS qui a permis de récom-
penser huit coopératives ou associations. Présenta-
tion.

zyk, conseiller municipal PS de la Verpillère, vice-président à 
la Capi en charge de l’économie sociale et solidaire, pour qui 
ce trophée est un “un véritable encouragement pour conti-
nuer cette action”. 

DÉMOCRATIE 
L’objectif est de mettre en valeur une structure de l’économie 
sociale et solidaire innovante dans son fonctionnement. Cette 
année, c’est l’Arfrips, un centre de formation aux métiers du 
travail social, installé dans le 9e arrondissement de Lyon, qui 
a été retenu. Cette association assure des formations initiales 
et continues, notamment d’éducateurs techniques spécialisés 
qui peuvent intervenir dans les structures de réinsertion par le 
travail. Elle accueille 1 700 personnes par an avec ses 85 sala-
riés pour un budget de 6 millions d’euros dont la moitié prise 
en charge par le conseil régional. Si le jury a voulu récompen-
ser l’Arfrips, c’est parce qu’elle est issue de la fusion de deux 
structures qui travaillaient dans le même domaine, mais avec 
deux cultures différentes. Il lui a donc fallu négocier ce virage 
en regroupant tout sur un seul site en favorisant le débat et 
la participation. Désormais, les équipes travaillent ensemble 
dans de nouveaux dispositifs de formation. “Nous voulons 
encourager les transversalités entre équipes pour assurer un 
développement durable”, explique Michel Monbeig, son 
directeur général.

INNOVATION SOCIALE
Le jury a choisi Le Reso (Réseaux échanges solidarités), une 
association de Bourg-en-Bresse qui a créé, en plus de l’hôtel 
social qu’elle gère depuis 2007, un restaurant, “le Canaille”, 
et un espace conférence : “Olympe de Gouge”. Mais ce res-

2 000
Rhône Développement Initiative a fêté le 20 novembre dernier 
sa deux millième entreprise aidée en 18 ans d’existence. Il 
s’agit d’un paysagiste, Benoît Rayroles, qui a lancé Paysage 
contemporain. RDI, présidée par Jean-Jacques Martin, a pour 
objectif d’aider les entrepreneurs à fi nancer leurs projets 
avec des garanties ou des prêts d’honneur quand ils ont des 
diffi cultés à décrocher des crédits bancaires. Bilan : 75% des 
projets aidés ont dépassé les trois ans d’existence, permettant 
de créer 3 500 emplois car les trois-quarts des porteurs de 
projets étaient sans emploi avant d’être aidés.

LE JURY
Cyril Kretzschmar, conseiller régional Europe Ecologie, délégué 
à l’Economie sociale et solidaire, Bruno Lebuhotel, président 
de l’Union régionale des Scop, Bernadette Sozet, directrice 
générale de Rhône-Alpes Active, Denis Colongo, secrétaire 
général de la CRESS, André Montaud de Thésame Innovation, 
Lionel Favrot, directeur de la rédaction de Mag2Lyon et gérant 
de Coop Mag, la coopérative éditrice de notre magazine et 
Nadège Michaudet, journaliste et associée de cette scop.

Bruno Lebuhotel et Clément Moret-Bailly
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taurant n’est pas réservé aux locataires de l’hôtel. Il est au 
contraire ouvert sur le quartier. Ce qui permet d’accueillir 
aussi bien des étudiants, des personnes âgées, qui préfèrent 
cela à du portage à domicile, que des salariés travaillant dans 
le quartier, à la gare ou au Conseil général. “L’objectif de 
ce triptyque, c’est d’avoir un lieu plus animé, mais aussi de 
faciliter la mixité sociale pour favoriser les contacts”, précise 
Jean-François Mortel, vice-président du Reso. Autre projet 
de l’association : créer un jardin pour produire ses propres 
légumes. Une structure aidée par la fondation Abbé Pierre.

ENTREPRENEURIAT 
Créée en 1996, ID6 est spécialisée dans le précâblage élec-
trique des bâtiments. Cette entreprise s’est développée 
jusqu’en 2004, où un problème avec un sous-traitant a failli 
lui être fatal. C’est alors que cinq des quinze salariés ont dé-
cidé de repartir en société coopérative. Cette scop a donc pu 
continuer son activité et emploie aujourd’hui six salariés pour 
un chiffre de 600 000 euros. Le jury a voulu saluer son déve-
loppement externe, puisqu’elle a repris CSA, une entreprise 
spécialisée dans le courant faible, notamment l’interphone et 
la télévision pour les copropriétés, qui réalise elle-même envi-
ron 900 000 euros de chiffre d’affaires par an. “C’était une 
opportunité pour compléter notre offre”, précise Renaud 
Collit, le gérant. Une reprise qui a été possible grâce à l’apport 
de certains salariés, des prêts bancaires, mais aussi des aides 
de structures du mouvement coopératif comme Socoden. 

EMPLOIS
L’histoire de Cannelle & Piment commence en 1991 
au centre social de Vaulx-en-Velin quand cinq femmes, de 
cultures différentes, se rassemblent pour faire de la cuisine. 
Le petit groupe se structure et une association est fondée. 
Aujourd’hui, elle propose une trentaine de plats, du couscous 

COUPS DE COEUR
Les Connexions Associatives Cette association a été créée 
il y a dix ans en Ardèche par une bande de copains, décidés à 
sensibiliser les jeunes spectateurs des festivals à différents 
risques sanitaires. Parmi ses fondateurs, Nicolas Dahan, l’ac-
tuel directeur. Les Connexions associatives se sont recentrées 
sur le recyclage des déchets et rassemblent aujourd’hui 250 
bénévoles, mais aussi cinq salariés. L’association intervient 
sur les plus grands festivals : le marathon de Paris, les Euroc-
kéennes de Belfort, ou encore le Grand Feu de Saint-Cloud, le 
plus grand feu d’artifi ce d’Europe. Elle a pu reprendre en direct 
ses salariés, recrutés au départ sur des postes aidés. Elle a 
aussi signé des partenariats avec Eco-emballage et Recylum. 
Enfi n, elle a ouvert des antennes à Paris et en Bretagne.

Dynamique Hydro Créée en juillet 2004 par Clément Moret-
Bailly et Charles Moneret, deux géographes, cette société 
coopérative est spécialisée dans l’étude de la dynamique 
fl uviale. L’idée est de comprendre le processus naturel des 
cours d’eau pour réaliser des aménagements qui permettent 
de mieux l’intégrer dans sa vallée. “On évite au maximum les 
enrochements pour privilégier des dispositifs dynamiques 
qui permettent d’enclencher des mécanismes naturels. Tout 
en veillant à ce qu’ils soient compatibles avec l’usage de ses 
cours d’eau”, souligne Clément Moret-Bailly. Cette entreprise, 
qui emploie dix salariés, est notamment intervenue sur le 
confl uent Ain-Rhône et l’Aigues, une rivière de la Drôme.

royal aux plats irakiens, asiatiques et latino-américains. Elle 
intervient pour des MJC, Les Petits frères des pauvres, l’Insa, 
la préfecture du Rhône, le ministère de la culture, EDF... Soit 
un chiffre d’affaires de 220 000 euros en 2010. “On ne reçoit 
plus de subvention publique depuis dix ans”, précise Michel 
Séruzier, trésorier. Cannelle & Piment emploie sept salariés 
et a décidé d’investir dans un nouvel atelier traiteur qui sera 
hébergé par l’Opac du Rhône. Objectif : doubler son activité.

COMMUNICATION 
La Péniche, une scop installée à Grenoble, est devenue 
incontournable, dès qu’on parle “web coopératif” dans le 
monde de l’économie sociale et solidaire. Elle revendique 
aussi un fonctionnement volontairement égalitaire en interne. 
Cette “coopérative de rédaction” a notamment conçu les sites 
internet de la Chambre régionale d’économie sociale et soli-
daire, du festival grenoblois Yess !, mais aussi des Cigales, un 
club d’investisseurs alternatif de la région Auvergne.  

Des trophées en bois réalisés par Francis Gomes-Léal, 
un artisan du Jura. www.fandarix.com 

De gauche à droite : Fatiha Benahmed et Cyril Kretzschmar, élus écologistes au conseil régional, et Nicolas Sielanczyk
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